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Mardi 3 : Un détachement de pompiers visite les installations de l’abbaye. Une 
équipe d’une trentaine de stagiaires s’informe sur les réalisations en matière de 
sécurité dans un édifice ancien et qui est ouvert au public. 

Mercredi 4 : Un DVD sur la Première Guerre mondiale en 5 épisodes de 50 mn, à partir de 
documents d’époques colorisés. Nous avons mieux pris conscience de la mesure de la tragédie et de 
l’évolution d’une folie collective et généralisée. 

Jeudi 5 : Les Frères particulièrement engagés dans le service de la cuisine prennent une journée de 
repos en prenant la route du côté du col du Mont-Cenis, Fr. Antoine en fait partie et c’est lui qui a 
suggéré ce but, voulant faire découvrir à ses Frères une vallée qu’il connaît bien puisqu’il y est né (à 
Fournaux à côté de Modane). 

Dimanche 8 : Pentecôte 

Lundi 9 : Les Frères chargés d’assurer une permanence à la porterie se retrouvent pour un échange 
avec Père Abbé en vue d’améliorer ce service.  
Fr. Christian a participé à Bose (Italie) à une session « Liturgie et cosmos ». 

Mercredi 11 : Fr. Archiviste est aux Archives départementales de la Savoie (AD 73) pour dépouiller 
systématiquement des registres notariaux du 18ème siècle. Il y en a plusieurs centaines d’actes 
concernant directement Tamié. 

Jeudi 12 : Jour de désert par une belle journée, ce qui ne fut pas toujours de cas au long du mois. 

Une nièce de Fr. François Régis, mort en 1960 venue prier sur sa tombe a cette réflexion : « Le 
fromage de Tamié dans les années 1950 n’était pas bon !  Heureusement il s’est beaucoup amélioré 
depuis ! » 

Lundi 16 : L’entreprise Rev’Alu qui participe à notre chantier des verrières du cloître pose les 8 
premiers montants de fenêtre en acier, une feuille de plastique limite les courants d’air. La reprise des 
enduits à la chaux s’avère très longue car il faut attendre que chaque couche sèche avant la suivante. 
Le dessous des fenêtres, moins épais que le reste des murs est doublé avec un mélange de chaux et 
de chanvre pour l’isolation. 

 



Vendredi 20 : La réception des travaux des deux salles de conférence du Centre saint Pierre de 
Tarentaise aménagées à la place du magasin et de sa réserve est enfin possible. Pourtant il reste 
encore des aménagements, surtout extérieurs 

L’entrée de la petite salle de conférence à l’arrière a dû être gagnée dans le talus nord avec un mur de 
gros rochers soutenant un passage pour le bétail et faisant pendent  à celui de gauche. L’entreprise 
Métral père et fils se charge de monter le plaquage en pierres des murs en béton des fondations 
dégarnis par le terrassement. 
 

 
 

Samedi 21 : Une personne de Faverges offre aux Frères de venir cueillir chez elle de belles cerises. 
Nous en profiterons pendant une semaine. 

Dimanche 22 : Fête du Corps et du Sang du Christ. 

Lundi 23 : Fr. Michel participe à Chambarand à une session de l’Ifhim (Institut de formation 
humaine intégrale de Montréal) avec Sr Céline Rivard, religieuse psychothérapeute canadienne. Père 
Abbé suivra le même cursus la semaine suivante à l’abbaye bénédictine de La Rochette en savoie, 
avec d’autres supérieurs de communauté, une majorité de religieuses. 
L’après-midi au vendredi midi, une vingtaine des prêtres de Savoie commence un temps de retraite à 
l’hôtellerie prêchée par le Père Jean-Claude Brunetti, remplaçant au pied levé le prédicateur contacté 
depuis longtemps, empêché pour cause de santé. Les plus jeunes participants sont originaires de 
Centre-Afrique, Burkina-Faso, Madagascar, Viêt-Nam. 

Mardi 24 : Fr. Bruno se rend à 
l’abbaye bénédictine de Limon 
superviser les examens des étudiants 
du Stim, jusqu’au 27. 

Mercredi 25 : L’Église célèbre cette 
année quatre solennités en huit jours, 
mais à Tamié il y en a une cinquième 
avec les jubilée de 60 ans de 
sacerdoce de Père Claude. À cette 
occasion nous invitons les prêtres en 
retraite avec notre évêque Mgr 
Philippe Ballot à un repas échange le 
soir autour de notre jubilaire.  

Jeudi 26 : Un premier voyage de fruits provenant de la Drôme nous permet de trouver du soleil que 
nous n’avons guère sur place. Et la saison ne se présente pas très propice pour les foins. 



Vendredi 27 : Quelqu’un de Val d’Isère nous offre UN pain, mais de 7 kg, au levain, délicieux.  
 

 

Dimanche 29 : Deux Pierre sont en fête : Fr. Jean Pierre et Pierre. Ce dernier a demandé à entrer au 
noviciat et recevoir l’habit, ce que Père abbé accepte, après avoir pris l’avis de son conseil.  
Père Abbé se rend à l’abbaye de La Rochette en prenant le train à Chambéry. Son chauffeur revient 
à Tamié en passant par l’ancienne abbaye de moniales cisterciennes du Betton, à l’est de Saint-Pierre 
d’Albigny. Il subsiste un corps de bâtiment. L’église reconstruite au 18ème siècle sans couverture 
depuis longtemps a perdu aussi ses voûtes et les enduits des murs qui à leur tour sont en grand 
danger, mais il faudrait des travaux très importants au moins pour préserver ce qui reste.  
 

 
 

Lundi 30 : Arnaud, 28 ans se lance dans un séjour découverte dans notre communauté. 
Il se dira très heureux à la fin de ses 5 jours. 

Le dépouillement systématique des registres de minutes notariales ouvre une source abondante de 
documents concernant Tamié, surtout au 18ème siècle. Les formules étaient codifiées, longues avec 
leur jargon, mais des détails sont notées. En voici un exemple : 
(AD 73, 6 E 1075) Le 22 mai 1710, folios 77-78v° - « Michelle Escoffier veuve de Claude Delavy et 
Laurent Delavy son fils, Jean et Étienne Excoffier, tous de Seythenex [proche de Tamié], 
solidairement, empruntent à l’abbaye la somme de 1200 fl. avec 10 fl. d’intérêt par an, tant pour 
paiement des tailles, quartier d’hiver et autres impositions dues à SM [le duc de Savoie]que pour 
acheter du blé pour les semailles présentes et entretien de leurs familles dans leur présente et urgente 
nécessité, toutes les récoltes de l’année dernière ont été prises et enlevées par les troupes allemandes 
et armées de SAR [le duc de Savoie] pendant le campement de ladite armée au lieu de Faverges ce 
qui les a réduits dans la dernière misère et obligés de faire le présent emprunt. Pour plus grande 
sûreté du paiement, ils affectent, obligent et hypothèquent tous leurs biens  et spécialement une 
pièce de pré à La Recorbaz, environ 1 seytorée. » [La somme est importante et la pièce de terre de 
valeur bien modeste. Pour une famille aidée, combien n’ont pu l’être ?] 
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Plus par moins 
Autres photos de Frère Didier 
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Chantier du Centre d’Accueil Saint-Pierre de Tarentaise 
Pose des pierres de soutènement du talus 

 

 
 



 
L’ancien magasin transformé 

 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 



Chantier des verrières du cloître 
 

 
 
 

Autre chantier 
 

 
 
 
 



 
 



 
 
 
 
 
 

 



 

 


